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Soyez remplis du Saint-Esprit : Éphésiens 5:13-20

N.B.: le texte de cette prédication s'inspire largement d'un article de Jean-Pierre Schneider+ paru dans la revue « Promesses » n°85
(juillet-septembre 1988).

Pour clore la série de quatre prédications sur le Saint-Esprit et comme annoncé il y a quinze
jours, je vous propose d'approfondir le commandement que Dieu nous adresse en Éphésiens 5:18:
Soyez remplis de l'Esprit. Il s'agit du Saint Esprit, Dieu lui-même qui établit sa demeure en nous lors
de la conversion, et dont il nous appartient de maintenir la présence en nous. Pour remettre ces
quelques mots  dans leur  contexte,  lisons  Éphésiens 5:3-21.  Un passage qui  commence par  un
« catalogue à la Paul », comme nous en avons déjà remarqué la dernière fois.

3Que l'inconduite, toute forme d'impureté, ou la cupidité ne soient pas même mentionnées parmi
vous, comme il convient à des saints ; 
4pas de grossièretés, pas de propos insensés, pas de bouffonneries, cela est malséant ; mais plutôt
des actions de grâces. 
5Car, sachez-le bien, aucun débauché, impur ou cupide, c'est-à-dire idolâtre, n'a d'héritage dans le
royaume du Christ et de Dieu. 
6Que personne ne vous séduise par de vains discours ; car c'est pour cela que la colère de Dieu
vient sur les fils de la rébellion. 
7N'ayez donc aucune part avec eux. 
8Autrefois,  en  effet,  vous  étiez ténèbres,  mais  maintenant  vous  êtes  lumière  dans  le  Seigneur.
Marchez comme des enfants de lumière ; 
9car le fruit de la lumière consiste en toute sorte de bonté, de justice et de vérité. 
10Examinez ce qui est agréable au Seigneur ; 
11et n'ayez rien de commun avec les œuvres stériles des ténèbres, mais plutôt dénoncez-les. 
12En effet ce que (ces gens) font en secret, il est honteux même d'en parler, 
13mais tout cela une fois dénoncé apparaît à la lumière, car tout ce qui apparaît est lumière. 
14C'est  pourquoi  il  est  dit :  « Réveille-toi,  toi  qui  dors,  relève-toi  d'entre  les  morts,  et  le  Christ
resplendira sur toi ». 
15Veillez  donc  avec  soin  sur  votre  conduite,  non  comme  des  fous,  mais  comme  des  sages ;
16rachetez le temps, car les jours sont mauvais. 
17C'est pourquoi ne soyez pas sans intelligence, mais comprenez quelle est la volonté du Seigneur.
18Ne vous enivrez pas de vin : c'est de la débauche. Mais soyez remplis de l'Esprit : 
19entretenez-vous par des psaumes, des hymnes et des cantiques spirituels ; chantez et célébrez le
Seigneur de tout votre cœur ; 
20rendez toujours grâces pour tout à Dieu le Père, au nom de notre Seigneur Jésus-Christ .

Vivre selon les commandements de Dieu est impossible pour ceux qui ne sont pas
remplis de l'Esprit. L'enseignement de la Bible est clair quant à dire que le cœur humain naturel est
incapable de se soumettre à la Loi de Dieu : il veut pécher ! Seule l'action profonde de l'Esprit Saint
peut donner à quelqu'un non seulement le désir de vivre saintement mais aussi la capacité de le
faire. Le Saint Esprit commence par nous convaincre de péché puis il nous mène à la repentance et
à la conversion, il nous régénère, enfin il nous accompagne sur le chemin de la sanctification, c'est à
dire de la progression morale et spirituelle. Le bébé spirituel, qui est venu à Jésus avec l'humilité d'un
petit enfant1 est destiné à devenir un adulte en Christ2.

1 Luc 18:16

2 1 Corinthiens 14.20



Il importe de clarifier le fait qu'être rempli du Saint Esprit ne fait pas référence au baptême du
Saint Esprit.  Le baptême du Saint Esprit  a été donné à l'Église le jour de la première Pentecôte
chrétienne. C'est une bénédiction que chacun d'entre nous reçoit au moment de la conversion. Paul
écrit en Éphésiens 1:13 (traduit littéralement du grec) :  Ayant entendu la parole de vérité, la bonne
nouvelle de votre salut,  et  étant devenus croyant, vous avez été scellés du Saint Esprit  de la
promesse. Nous pourrions multiplier les exemples de textes du Nouveau Testament allant dans ce
sens.

Revenons aux quelques mots que nous avons mis en exergue:  soyez remplis de l'Esprit.
Nous  constatons  que  la  Parole  de  Dieu  nous  demande ici  d'être  remplis  de  l'Esprit.  C'est  un
impératif, un commandement. Ce n'est pas une expérience ou une bénédiction à demander mais un
état dans lequel il nous est demandé de rester et de vivre. C'est quelque chose qui est sous notre
contrôle, que nous déterminons. Tout comme on peut décider d'être rempli de vin, le chrétien né de
Dieu peut décider d'être rempli du Saint Esprit. Débarrassons-nous de toute notion de passivité. Loin
d'attendre que cela nous arrive, nous devons décider si, oui ou non, nous voulons être remplis du
Saint Esprit. Or, ne pas être passif veut dire être actif. Comment ? Examinons, en quatre points,
l'attitude du Chrétien désireux de maintenir en lui la présence du Saint-Esprit.

1.  Nous ne devons pas attrister le Saint-Esprit par lequel nous avons été scellés pour le
jour de la rédemption 3. Qu'est-ce à dire ? Je crois que la réponse se trouve dans Galates 5.16-18 :
Attrister l'Esprit, c'est se laisser dominer par les passions de notre nature charnelle. C'est ce que
produit  l'excès de vin,  la  participation  à des banquets,  la  débauche,  les  addictions,  la  perte  du
contrôle de soi. Je précise qu'il  ne s'agit pas là seulement des pulsions sexuelles. La colère qui
m'emporte  attriste  l'Esprit4,  de  même  que  la  médisance,  la  jalousie,  les  divisions,  la  discorde,
l'ivrognerie. Le texte dit,  en fait,  qu'on ne peut pas avoir une vie dans l'Esprit  tout en ayant une
conduite déterminée par ses pulsions les plus basses. Il faut certes reconnaître que certains péchés
chroniques sont dus à des pathologies: on dit aujourd'hui que l'alcoolisme est une maladie. On sait
que de nombreuses déviances sexuelles sont elles aussi maladives. Dans ce cas il appartient au
pécheur repentant de reconnaître son mal comme tel (d'appeler un chat un chat, comme on le dit de
façon  familière)  et  de  se  soigner.  Celui  ou  celle  qui  est  aux  prises  avec  des  crises  de  fureur
incontrôlables ou à une addiction a sans doute besoin de régler des problèmes psychologiques voire
spirituels  à  l'origine  de  ce  problème.  C'est  aussi  de  sa  responsabilité.  Il  y  a  aussi  des péchés
chroniques qui  relèvent  totalement de notre responsabilité immédiate. Si  j'entretiens une relation
extra-conjugale, si je médis continuellement contre autrui, si je traite continuellement autrui de façon
autoritaire et méprisante, si je tyrannise et humilie à longueur de temps mon conjoint et mes enfants,
si j'émaille mon discours de grossièretés, de blagues plus ou moins salaces et si je suis incapable de
m'adresser à autrui sur le mode d'une communication fiable et sérieuse, il est de ma responsabilité
d'arrêter, fut-ce avec l'aide d'un accompagnement pastoral ou thérapeutique. Je dois prendre mes
responsabilités et agir, certes en réclamant l'aide de Dieu, mais contrairement à ce qui se dit très
souvent  face  au  péché:  « Y'a  qu'à  laisser  Dieu agir! ».  Vous voulez  être  un  Chrétien  sanctifié?
Débarrassez-vous de tous les « y'a qu'à »!!!

2. Il nous est aussi dit de ne pas éteindre l'Esprit5. L'Esprit Saint nous stimule, produit des
pensées, nous suggère certaines actions. Chaque fois que je dis à Dieu « Non, attends, je veux
d'abord faire ceci  ou cela...  »,  j'éteins l'Esprit  qui  voudrait  me dominer.  Il  me faut aller  voir  telle
personne, envoyer de l'argent à telle autre, écrire cette lettre, selon que l'Esprit m'y incite. Sinon,
comment peut-il me dominer? Jean-Pierre Schneider racontait un épisode douloureux d'une lettre
qu'il se sentait poussé à écrire à un vieux monsieur qu'il avait rencontré et avec qui il s'était entretenu
de la Bible et de la foi. Il fallait lui écrire pour lui faire voir la nécessité de se réconcilier avec Dieu.
Jean-Pierre avait attendu plusieurs semaines... La lettre  était revenue avec la mention « décédé ».
Cela avait appris au jeune homme devenu prédicateur à parler du besoin d'être sauvé par Jésus-
Christ dès lors que l'Esprit Saint ouvrait une porte. 

3 Éphésiens  4:30

4 Matthieu 5:22
5 1 Thessaloniciens 5.19



Ne pas éteindre l'Esprit, c'est aussi prendre pleinement conscience que l'Esprit de Dieu nous
habite.  Aux  Corinthiens,  que  l'apôtre  dut  pourtant  taxer  de  charnels,  vu  qu'ils  vivaient  dans  le
désordre moral, rongés par la jalousie et la discorde, l'apôtre rappela: « Ne savez-vous pas que vous
êtes le temple de Dieu, que l'Esprit de Dieu habite en vous ? » Il le répète plus loin et ajoute : « Vous
n'êtes pas à vous-même ! » Nous agissons quelquefois comme si nous ne le savions pas. Si je veux
être dominé par l'Esprit, je dois délibérément me rappeler qu'il habite en moi. « Le Saint-Esprit est
dans mon corps ; je ne m'appartiens pas, j'appartiens au Seigneur ! » Je dois désirer et aimer cette
présence, intensément.

Je dois demander à Dieu de se manifester en moi, de me diriger, de me conduire comme il le
veut. Le plus grand désir du Saint Esprit, c'est de toujours mieux me montrer le Seigneur Jésus-
Christ. Comment le fait-il ? Évidemment par la Bible, la Parole de Dieu qu'il a lui-même inspirée aux
auteurs sacrés. Cela amène au troisième point.

3. Nous devons lire  et sonder la Révélation chrétienne.  Par Révélation chrétienne, nous
entendons la Bible, selon une lecture globale, Jésus-Christ en étant le suprême Interprète. C'est par
elle  que  le  Saint-Esprit  me  parle  clairement.  Il  cherche  à  me  persuader,  à  me  reprendre,  à
m'encourager, à m'instruire. Donnons du temps à la lecture quotidienne de la Bible, en mettant un
accent particulier sur le Nouveau Testament.  La Bible seule me fait connaître Dieu, sa pensée, son
intention, sa Loi,  son plan, sa personne. Plus nous nous en nourrissons, plus l'Esprit  peut nous
remplir et mieux il nous rend aptes à suivre les directives de cette sainte Parole (Romains 6.17).

4. Les versets 19 à 20 nous invitent à la louange et à la communion fraternelle. Le Psaume
22 nous dit que Dieu siège au milieu des louanges de son peuple. La louange est l'un des aspects de
la prière. Elle consiste à dire à Dieu notre reconnaissance et notre adoration pour ses hauts faits,
pour la création, pour tous les bienfaits que nous recevons. Il est bon de louer Dieu durant la prière
solitaire  et  familiale  quotidienne mais  aussi  durant  le  culte  hebdomadaire  en  Église  et  en  toute
occasion. Louons le Seigneur pour ses bénédictions générales pour tous, lui dont il est écrit qu'il fait
pleuvoir sur les bons comme sur les méchants; pour ses bienfaits à mon propre égard, en faveur de
ceux que j'aime et de ceux et celles qui partagent ma vie d'Église. C'est là l'un des moyens de
permettre le règne de Dieu dans l'Église et dans le cœur de chacun. 

Le résultat d'une telle attitude est que le fruit de l'Esprit se manifestera en nous : amour (donc
pardon toujours accordé), joie, paix, patience, bonté, bienveillance, fidélité, douceur, maîtrise de soi 6 .
Je vous renvoie à cet égard à la prédication d'il y a quinze jours. 

6 Galates 5.22-23


